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EDITORIAL 


Vous avez entre vos mains le deuxième bulletin que diffuse le 
C.E.R.P.A. Peut-être vous êtes-vous posés la question de savoir quelle 
politique avons-nous choisi ? 

La réponse est très simple pour la bonne raison que depuis une 
quarantaine d'années s’affrontent les partisans de l’hypothèse extra¬ 
terrestre et ceux qui disent que beaucoup de phénomènes soit-disant 
non identifiés sont d’origine humaine (psycho-sociologique). 

La neutralité est ce que nous avons adopté lors de la fondation 
de notre Centre^car nous pensons que le problème n’est pas de savoir 
si les Extraterrestres existent ou non mais bien d’essayer d’identifier 
les quelques 38% de phénomènes qui sont encore une énigme. 

Aussi nous remercions l’Association d’Etudes sur les Soucoupes 
Volantes qui^ grâce aux "Rencontres Européennes organisées chaque année 
à Lyon^ a le souci de rapprocher toutes les tendances afin de faire 
la Recherche la plus fructueuse possible. 

Ainsi, notre objectif principal est-il double; 

Collecter les nonbreuix témoignages de personnes ayant vu 
quelque chose et de les analyser avec objectivité et rigueur. 

2)- Vulgariser les phénomènes naturels complexes auprès du grand publi 


§§§§§§§§§§§§§ 
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affaire" UP1M0 

Il n'est point ici de rappeler en détail un des plus célèbres et 
mystérieux dossiers qui ait tenu en haleine la génération d'ufologues 
des années soixante dix, mais d'en résumer au profane quelques carac¬ 
téristiques qui ont fait couler beaucoup d'encre et s'affronter des 
chercheurs sur le terrain de 1'information/désinformation et de la con¬ 
troverse: je veux parler de "l'affaire" UMMO qui couvrit plus d'une 
décennie. 

On comprendra alors qu'un simple condensé ne peut rendre l'ampleur 
d'une telle énigme ni traiter tous les détails avec une totale objec¬ 
tivité. Il s'agit simplement d'exciter la curiosité du lecteur en soule¬ 
vant en lui quelques questions. 

J'abandonne ’ à ceux qui prétendent connaître l'ultime Vérité 
sur ce cas (et sur les OVNI en général), la responsabilité <îe leurs asser¬ 
tions car c'est Leur Vérité et ils ne savent rien. Je laisse donc aux 
malhonnêtes, aux colporteurs de certitudes, aiix faux dogmatistes, aux 
désinformateurs à la veine littéraire et aiix gendarmes de l'Ufologie 
rétrograde aux pratiques musclées, se refléter leurs propres aberrations 
sur un thème déjà bien hardu sans eux. 

En dehors de ce contexte le lecteur peut, bien-sûr, se faire une 
idée...Ça n'est pas interdit! 

QUELQUES FAITS 

ALUCHE (Espagne). Banlieue de Madrid, le 06/02/66. 

Entre 20h et 21h plusieurs personnes dont des militaires aperçoivent 
un engin circulaire effectuer un bref atterrissage. L'un des témoins 
circulant en voiture dira avoir vu un disque d'une douzaine de mètres 
de diamètre, se poser et repartir en émettant un bruit sourd. 

Lumineux avec des couleurs variant entre le jaune et l'orange, sa tra¬ 
jectoire est perpendiculaire à la route: il possède sur sa face infé¬ 
rieure une sorte de tube rappelant "une ligne droite placée entre deux 
parenthèses ouvertes vers l'extérieur". Des traces de brûlures seront 
relevées au sol. 

SAN JOSE DE VALDERAS (Espagne). Banlieue de Madrid et localité 
proche d'ALUCHE, le 01/06/67. 

A 20h20 un appareil identique au précédent est vu par une centaine 
d'individus au-dessus de San José De Valderas, localité résidentielle 
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aux abords de la capitale espagnole. D’une lueur orange, il a la forme 
de deux cuvettes symétriques assemblées et possède un signe en forme 
de "H" avec un "I" au milieu. Après avoir fait la feuille morte et 
s'être balançé une dizaine de minutes, l'engin disparaît pour se poser 
à Santa Monica devant des témoins. Pris en photo par au moins deux 
photographes anonymes, l’un confiera cinq clichés à un reporter et 
l'autre en enverra deux à un ufologue de Barcelone. 

TRACES MATERIELLES 

C'est donc dans un champ^ à quelques mètres d'un restaurant de 
Santa Monica, à la vue des gens affolés, que l'objet se pose en "abaiff- 
:sant trois pattes". Trois empreintes formant les sommets d'un triangle 
équilatéral supérieur à six mètres seront découvertes quasi simultanément. 

Les tubes de nickel 

L’un des aspects à la fois intéressant et déroutant de cette affaire 
est la découverte de tubes de nickel; on aurait là une de ces preuves 
intangibles qui font tant défaut à l’étude des OVNI. 

En effet, sur les lieux de l’atterissage, une ou plusieurs personnes 
ont trouvé un tube cylindrique de 15cm de long traversant un anneau 
en forme de pièce de monnaie, le tout ayant l’apparence du nickel. 



“tube de nickel et feuille de plastique trouvés à Santa Monica. 
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Avant de le présenter à un enquêteur, ce tube avait été rompu par 
l’adolescent qui l’avait trouvé: il s’en était échappé instantanément 
un liquide volatil. L’étrange métal renfermait aussi deux bandes res¬ 
semblant à du plastique et mesurant 13cm x 2,5cm: elles adhéraient 
l’une à l’autre et sur chacune apparaissait en relief le signe vu sur 
la face inférieure des OVNI. Une autre étrangeté est le fait qu’elles 
se rompaient difficilement à la main, alors qu’un ciseau pouvait les 
couper normalement. 

Il ressort d’une analyse effectuée par l’Institut Technique 
National d’Aéronautique et de Recherche Spatiale espagnol, que l’échan¬ 
tillon est composé de nickel à plus de 99% de pureté alors que les bandes 
plastiques sont faites de fluorure de polyvinyle non encore commerciali¬ 
sé à cette époque. Seulement fabriqué par la firme Dupont De Nemours 
pour le compte de la NASA, ce plastique appelé Tédlar possède des pro¬ 
priétés anti-corrosives quasi éternelles appréciées dans l’industrie 
spatiale (1). 

QUAND LES PHOTOS TEMOIGNENT 

Une étude scientifique entreprise par Claude POHER, alors directeur 
du Centre National d’Etudes Spatiales de Toulouse^concluait à une super¬ 
cherie d’envergure en ce qui concerne le cas UMMO en général et les 
photos en particulier. Cette attitude sera d’ailleurs très critiquée 
surle plan de la connaissance totale des faits. En marge de cela signalon 
néanmoins: 

1) - Plusieurs clichés pris le 14/01/69 en Nouvelle Zélande, représen¬ 
tant l’objet de San José de Valderas vu de profil. 

2) - New-Castle (PENNSYLVANIE). Juin 67. Un groupe d’engins est photo¬ 
graphié: celui de devant est identique au cas précédent alors que celui 
de derrière comporte le signe observé à San José de Valderas. 

3) - Province de Séville. Fin novembre, début décembre 77. Quatre étu¬ 
diants pratiquant le spiritisme au moyen de la planche à roulette, 
aperçoivent un engin dont la surface inférieure comporte un diagramme 
en X. Il s’en suit un contact télépathique. Le responsable de cette 
information est un .Tofr.cnc;;.’ 


6 





AMA N°2 


LE SIGNE 

Possédant peu de renseignements sur ses références culturelles 
et historiques, le symbole Ummite figurerait sur le drapeau Kabyle avec 
et sans la barre verticale du milieu. En Haute Kabylie il serait dessiné 
sur de petits murs, mais sans cette barre; en pendentif, il y représen¬ 
terait un signe de reconnaissance.(2) 

LE MESSAGE UMMITE 

Le lien existant entre les faits d'Aluche et San José de Valderas 
d’une part, puis le restant du dossier d'autre part, est une série de 
coups de téléphone reçus au domicile d’un chercheur madrilène, Fernando 
SESMA, dont les lettres du 27 et 30 Mai 67 prévoient l’atterrissage 
de trois nefs’à...San José de Valderas pour le 01/06/67. 

Ce qui constitue donc "l'affaire Ummo" n’est alors point ce recueil 
de témoignages visuels concordants (en plus des traces au sol), mais 
bien ce tas incroyable de pièces dactylographiées ilectin'.. es à des ufologues 
et des personnes de bon niveau intellectuel: journalistes, ecclésiasti¬ 
ques, hommes d’affaires...ainsi qu’à des organismes sociaux de certains 
pays. Tous ces gens verront alors déferler pendant plus de dix ans une 
"prose extra-terrestre" où il est question de cosmogonie Ummite, de 
leur science, de structure de la matière, de leur religion, leur philo&o 
phie I leurorçanisation socialeetc; l’ensemble entremêlé de critiques 
plus ou moins acerbes sur notre comportement et les dangers que nous 
courons. 

QUI SERAIENT LES UMMITES ? 

Ils seraient les habitants de la planète Ummo (selon leur appel¬ 
lation) dont nos astronomes auraient repéré le "soleil" correspondant 
en le baptisant "Wolf 414". Ummo serait à près de 14,6 années-lumiè- 

X9Sde la Terre.(3) 

Ils auraient eu connaissance de notre existence suite à un message radio 
émis par nous en 1934 et reçu 14 ans après. Montant alors une expédition^ 
ils auraient séjourné dans les environs de Digne (Alpes de Haute Pro¬ 
vence) où, semblables aux terriens, ils se seraient mêlés à eux. 

Dans une lettre reçue en 1970 par le chercheur français René FOUERE 
récemment décédé, les Ummites déclarent avoir attéri à "4hl7 G.M.T du 
jour terrestre 28 Mars 1950." 
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LA JAVIE 

Une histoire bien étrange circule autour de ce lieu tout près de Digne 
au sujet d’un vol d’électricité et d'ustensiles de cuisine dans une 
ferme appelé*:» la Déoense. Celui-ci étant perpétré soit—disant par les 
Ummites qui séjournaient dans cette régiGii. 

LE VOCABULAIRE UMMITE 

Selon Antonio RIBERA, spécialiste de l'affaire Ummo, bien que l'on 
puisse être sceptique, l’idée d'une farce est absurde car cela dure 
depuis trop longtemps; de plus, il n'y a dans les textes aucun humour 
"joyeux’. Au contraire, ils traitent de thèmes graves qui sont rédigés 
avec une humilité toute cartésienne. Ils cachent’*une grande efficacité 
littéraire et de communication, ainsi qu'une notable sophistication séman¬ 
tique". La profondeur de ces textes révélé un mécanisme philosophique 
élaboré. 

Il ressort toutefois d’une étude confiée à des linguistes espagnols 
portant sur le mécanisme sémantique, la syntaxe et la grammaire utilisés 
pour rédiger ces rapports, qu'il est impossible d'infirmer ou d’affirmer 
la nature réelle du langage Ummite. Mais ces spécialistes manquaient 
d'éléments de jugement au jour de leur étude.. 

Il existe un "Dictionnaire Ummo" de 403 termes^ établi à partir des docu¬ 
ments anonymes reçus ainsi qu'une liste des signes graphiques et un 
tableau comparatif des constantes astronomiques relatives à la Terre 
et à Ummo. Un expert japonais met l’accent sur des concomitances orien¬ 
talistes entre cette langue et des signes Ummites.(4) 

Voici à titre d’exemple, quelques mots de leur vocabulaire rele¬ 
vés au hasard: 

OEMII: homme; corps humain. 

AIOODI: être vivant. 

AMM10X00: mal moral. 

DU UYAA: krypton. 

EEWEANIXOO: tenue spatiale protectrice. 

GOABAAE: ville de Ummo. 

IBOAAYANOA: bout des doigts. 

XUU: branches... 

ùon, Ummo n’est pas enterré! Des lettres arrivent encore à quelques 
.destinataires priviligiés. 
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CONCLUSION 

Selon Claude POHER, "on frémit à la pensée qu’il ne s’agit peut- 
être pas là d’un simple jeu intellectuel... mais peut-être bien d’un jeu 
d’adultes moins pacifique" visant à désinformer à grande échelle. 

Selon Antonio RIBERA, même si les clichés sont truqués, même si 
"le plastique a été fabriqué par la firme Dupont de Nemours", il reste 
à prouver que ce cas est la plus machiavélique des farces: "il en est 
ainsi et c’est ainsi qu’il faut que nous le soumettions à la science." 

Telle est la sagesse de l’honnête hommeî 

(1) "Preuves de l’existgnce des Soucoupes Volantes" de Antonio RIBERA. 

(2) Des renseignements seraient toujours appréciés. 

(3) Une lettre adressée à A.RIBERA est un modèle de précision. (UMMO 
et le langage extra-terrestre, de A.RIBERA: p.42 à 46). 

(4) "UPIMO et le langage E.T." p.228 

DOCUMENTATION 

Antonio RIBERA: ’’ Preuves de l’existence des Soucoupes Volantes" 

Antonio RIBERA: "UMMO et le langage Extra-terrestre" 

René FOUERE: "Phénomènes Spatiaux" de Décembre 1969 

Revue "Lumières dans la nuit": N“166 

§§§§§§§§§ 


A titre d’exemple, voici une lettre Ummite en espagnol suivie de sa 
traduction française. Je laisse le lecteur libre de toute interprétation. 
Notez le style périphrasé du texte et la signature, 


Pour en savoir un peu plus sur les OVNI 

LISEZ 

EN VENTE DANS LES KIOSQUES A JOURNAUX. 


OÊBm 
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UMMOAELEUEEE 

Numéro de copias: UNA 
Idioma : ESPANOL 

Dlrlglda a ESPANA 


(Carta reclblda «n Alicante por 
Luis Jimériez Marhuenda, hacia 
el primer trimestre de 1988)• 


Senor amigo: 


Deseo en primer instante, presentarrae a usted. 
BOO numéro 3 HIJO de IRAA Numéro 6. Soy EEMMII 
el P La ne ta frlo UMMO 

El motlvo de provocarles la molestla de leernos 
aclon resenamos: 


Ml nombre es AOXI 
(Humano'» procedente de 

es es el que a continu- 


Como ustedsabe, en estos ultlmos anos mis hennanos han prodlgado 
una correspondencla unilatéral con sus hermanos de Tierra, Usted 
y determlnados hermanos suyos han sldo receptores de nuestros mensajes 
que solo pretendlan tener un caracter Informatlvo, sin pretender jamas 
convertirlos en vehlculos de caracter doctrinarlo. 

Pensamjs con clerto nlvel de razon, que nuestros temores de que la inten.- 
clonalidad nuestra sufrlese una notable distorsion, se han vlsto cumpll 
dos en cierta medlda. 

Cremos hoy slhceramente que les hemos hecho dano sin pretenderlo. 

Hemos captado conversa clones mantenidas entre su hermano Rafael Fa- 
rriols y Jorge Barranechea y de su contenldo podemos inferir, el grado 
de dlscordia provocado por culpa nuestra. 


Era Inévitable que hermanos suyos se aprovechasen de 1 grado de expecta- 
cidn provocado por nuestras cartas, para arrogarse el derecho de ursup- 
ar nuestro nombre de UMOOAELEUEE y escrlblr falsas misivas para Intr- 
oducir confusion en sus mentes. Era esa una de las razones que nos raovie- 
ron acFos atras para recomendarles réserva y secreto. La tentacion de in- 
contener su admlraddn por nosotros les llevô a difuncjlr nuestros mensa¬ 
jes aun en contra de nuestrospru^entes consejos y a’nl tienen los frutos 
inevitab les. 


Pensâmes que desde la perspectlva mental de sus hermanos, esas falsi- 
ficaclones decartas presentan cierta lôgica. No olvlden que bajo las 
premisas de un sano razonamlento en base a la cultura que el hombre de 
Tierra posee, es dlflcll otocgarnos crédite i Que px'uebas définitivas 
hemos aportado nosotros de nuestra identldad? NINGUNA. Inciuso hemos 
introducldo eleraentos de confusion para.noser creldos. 


Era de esperar que el tema UMMO sea interpretado por 
suyos sensatos, como un Inteligente mlto prefabrlcado 
de Tierra. Reprochar Les eso serfa como Insultar a su 


muchûs hermanos 
por otros hermanof 
Intellgencia. 


Como coroLarlo. ELlos juzgan la creenclade ustedes 
Idea délirante, y callflcan a ustedes como llusos. 
este julclo, aunque exceslvamente dogmatlca es por 
en base a Los principlos de la Idglca aristotélica 
des. 


como fruto de una 
La estructuraclôn de 
otraparte correcta 
vigente entre uste— 


Hermanos amlgos de.ustedes, 
mulan por el tema, ‘creyeron 


al observer la pasion que 
Interesante redactar esas 


ustedes no disi¬ 
ca rt a s 
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La mocivacion era muy slraplisca. En primer Lugar,^ ai escrlblrlas 
y recibirlas usCedes Interpretandolas camo no apocrifaa, eLlos ohce- 
nlan la La prueba para eLlos tan esperada, de que ustedescarecen de 
espfritu crltlco. Es declr que La personaLidad exlstenciaL • ^ 

es exceslvamente creduLa, Lo que para eLLos expLlcarla su fe en en 
La existencia de Ummo. 

En segundo Lugar, taLes practlcas provocan un morboso sentlmlento de 
diversion, de entretenimiento con ralces patoiôgicas. Pues buriarse 
de Los nobLes sentimientos de Fe en otro hermano, concuLca Las norcnas 
eticas mas eLementales. Aun en eL supuesto de que nuestro grupo fuera 
un nucLeo social de Impostures (Y ese juicio si posee cierta Loglca) 
esa vloLacion / moraL, por supuesta parte nuestra^no jusclflcarla 
jamâs que otras personas nos imitasen, por La misma razon que La exist¬ 
encia habituai de Ladrones en su sociedad jaraas séria argumento para 
deLinquir apropiandose de otras pertenencias. 

Sepan pues esos senores que faLsifican esas cartas, que cob su actitud 
demuestran escaso nivei inteiectuai, y que deben preocuparse por su sa- 
Lud mentai, pues su conducta esta tipificada en pel.quiatrJa de Tierra 
como picûpatia (Trastorno de afectividad) No es tanta La gravedad de 
su vtolaciun moraL como ei nivei de su perturbacion en el sistema Lim- 
bico. Creanme senor falslEicador y otros que hacen como usted, Quiza 
estel usted seguro de que nosotroë no somos procedentes de Ummo, pero; 

ÂL menas podrâ adivinar; que poseemos como medicos que somos, 

' conocriTTjcnfc» de Psiquiatria (EDDIOO EWV/LAA) 

No Les servira de consueLo acusarnos de psicdpatas ( EDDIOO LAIIAA) 
tarabien, pues si usteddes nos acusan de impostores, estarian a su 
vez autointegrandose en la misma caLificacidn. Con una diferencia 
obvia para nosotros, La realidad de nuestra identidad Ummita eue a ust- 

edesno puede constaries pero slT a nosotros. 

} 

La otra razon que Les mueve a falsificar Las cartas, es esta; Preten- 
den manipuLar a sus hermanos sintiendo el: pseudo placer morboso de po- 
der ser obedecidos por Los que ustedes juzgan como iLusos créduLos 
Es naturaL. Tantas veces ustedes han sido peleles de otros intereses 
ajenos que ahora pretenden convertirse en aprendices de Leviatan 

Piensen por ustedes raismos, el triste papel que esto représenta. 
iConocen ustedes mlscnos a aigun hombre de Ciet.cia, Artista, pensador 
de gran talla que se dedique a falsificar cartas perdiendo el tiempo 
en ese menester? 

Un hombre equillbrado mentalmente no actua de estfla manera. Si 
ustedes taLsIficadores creen que nosotros lo somos, en primer Lugar 
no imiten nuestro supuesto EDIO LAIAA (PSICOPATIA') y en'segundo Lugar 
sean originales. El plaglo de identidad lo que les esta autodemostrando 
es su bajo nivei inteiectuai, es decir:£‘u.' pobre inteLigencia. Podrian 
para elto crear la flccion de un pLaneta Imaginario con otro nombre. 

Por Los resultados y la expectacion que provocaran, medirian no solo 
Su propla inteligencia slno la capacldad de creduLidad de sus hermanos 

Tratar de dirigir a otros humanos como si se tratase de de robots 
bajo La denominacion deUMMO sln ser ummita, debe provocarle una péslma 
valoracion de si mismo, es decir una Inflma valjraciun de su catadura 
moral. For su bien les exhortamos a corregir tan triste- actitud 
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UMMOAELEUEEE (2) ( Lettre reçue à Alicante par 

Luis Jimenez Marhuenda au 
premier trimestre 1988). (-^') 


Nombre de copies: UNE 
Langue: ESPAGNOL 

Adressée à 1’ESPAGNE 


Monsieur et cher ami: 


Je désire dans un premier temps me présenter à vous. Mon nom est AOXI 
BOO Trois. Je suis EEMMII (Humain), venu de la planète froide UMMO. 

Le motif pour lequel nous vous provoquons le dérangement de nous lire 
est le fait suivant: 

Comme vous le savez, ces dernières années mes frères ont prodigué une 
correspondance unilatérale avec vos frères de Terre. Vous et d’autres 
de vos déterminés frères, avez été les récepteurs de nos messages qui 
seuls prétendaient avoir un caractère informatif, sans prétendre jamais 
les transformer en mobile de caractère doctrinaire. 

Nous pensons avec un certain niveau de raison, que nos craintes se 
soient réalisées dans une certaine mesure par le fait que notre inten¬ 
tionnalité ait souffert une notable distorsion. 

Maintenant, nous croyons sincèrement vous avoir nuit sans le vouloir. 
Nous avons capté des conversations entre vos frères Rafael Farriols 
et Jorge Barranechea et pouvons déduire de leur contenu le degré de 
désaccord provoqué par notre faute. 

Il était inévitable que vos frères aient profité du taux d’impatience 
provoqué par nos lettres, pour s’arrog'.er le droit d’usurper notre nom 
de UMOAELEUEEE et d’écrire de fausses missives afin d’introduire des 
confusions dans votre esprit. Dans les années passées, cela a été l’une 
des raisons qui nous motiva pour vous recommander réserve et secret. 

La tentation de dévoiler votre admiration pour nous, vous a amené à 
répandre nos messages malgré nos prudents conseils et vous en récoltez 
les fruits inévitablement. 

Nous pensons que selon le niveau mental de vos frères, ces lettres 
falsifiées présentent une certaine logique. N’oubliez pas que sous les 
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prémices d'un sain raisonnement de base à la culture que possède l’homme 
de Terre, il est difficile de nous accorder crédit. Quelles preuves 
définitives a-t-on apporté de notre identité ? AUCUNE. De plus, avons- 
nous introduit des éléments de confusion pour ne pas être cru. 

Il fallait attendre que le thème UMMO soit interprété par beaucoup de 
vos frères sages comme un mythe intelligent préfabriqué par d'autres 
frères de Terre. Leur reprocher cela reviendrait à insulter leur intel¬ 
ligence. 

Par exemple. Ils jugent votre croyance comme étant le fruit d'une idée 
délirante et vous taxent de dupe. Le fondement de ce jugement, bien 
qu’excessivement dogmatique, est par ailleurs correct sur le fond de 
la logique Aristotélicienne qui vous régit. 

Vos amis frères ont cru intéressant de rédiger ces lettres en observant 
la passion que vous ne dissimulez pas pour le thème. 

La motivation était très simple. En premier lieu,en les écrivant et 
alors que vous les imaginiez comme textes non apocryphes après les avoir 
reçu^', ils avaient la preuve tant attendue de votre manque d’esprit 
critique. C’est-à-dire que la personnalité existentielle est excessive¬ 
ment crédule, ce qui pour eux expliquerait votre foi en 1'existence de 
UMMO. 

ên second lieu, de telles pratiques provoquent le sentiment boiteux de 
spectacle, d’amusement aux racines pathologiques. Se moquer alors des 
nobles sentiments de Foi à l’égard d’un autre frère, viole les normes 
éthiques les plus élémentaires. Même en supposant que notre groupe fût 
un noyau social d’imposteurs (et ce jugement possède une certaine lo¬ 
gique), cette transgression morale dont nous sommes la cause ne justi¬ 
fierait jamais que d’autres personnes nous imitent, pour la même raison 
que l’exist3nce de voleurs dans notre société ne serait jamais un argu¬ 
ment pour commettre un délit en s’appropriant le bien d’autrui. 

Que les individus qui falsifient ces lettres sachent alors que leur 
attitude fait montre d’un faible niveau intellectuel et qu’ils doivent 
s’occuper de leur salut mental car leur conduite est qualifiée en psy¬ 
chiatrie de Terre de psychopathie (trouble affectif). Il ne s’agit pas 
tant de la gravité de votre vMation morale que du degré de pertu rbation 
du système 1imbique. Que ceux qui font comme vous me croient, monsieur 
le falsificateur! Peut-être êtes-vous sûr du fait que nous ne venons 
pas de UMMO, mais: 
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Vous pourriez au moins deviner que, en tant que médecins que nous sommes 
nous connaissons la psychiatrie (EDDIOO EWWLAA).C3) 

Nous taxer de psychopathes (EDDIOO LAIIAA^^ne vous consolerait pas non 
plus, car si vous nous accusiez d’imposture vous seriez à votre tour 
auto-intégrés dans le même environnement. Avec une grande différence 
pour nous; la réalité de notre identité Ummite qui vous est incertaine 
sauf pour nous. 

L’autre raison qui vous pousse à contrefaire les lettres est celle-ci: 
vous prétendez manipuler vos frères en éprouvant le pseudo plaisir mal¬ 
sain à être obéi par ceux que vous qualifiez de crédules trompés. C’est 
naturel. Vous avez été tant de fois les pantins d’autres intérêts exté¬ 
rieur* que vous prétendez vous convertir en suppôts de Léviathan. 

Pensez en vous-même le triste papier que cela représente. Connaissez- 
vous quelqu’un, homme de science. Artiste, penseur de renom, qui perde 
son temps dans la nécessité de falsifier des lettres* 

Un homme équilibré ne pratique pas de cette manière. Si vous les fal¬ 
sificateurs, croyez que nous le sommes aussi, ne copiez d’abord pas 
notre hypothèse EDIO LAIAA (PSYCHOPATHIE) et puis ne soyez pas originaux 
Le semblant d’identité que vous vous auto-démontrez est votre bas niveau 
intellectuel, c’est-à-dire votre pauvre intelligence. Vous pourriez 
pour cela créer la fiction d'une planète imaginaire portant votre nom. 
Par le résultat et l’atmosphère que vous provoqueriez, vous mesureriez 
non seulement votre propre intelligence, mais aussi le taux de crédulité 
de vos frères. 

Essayer de diriger d'autres humains comme si c’était des robots, sous 
la dénomination de UMMO sans être Ummite, doit engendrer une lourde 
conscience de soi, c’est-à-dire une infime conscience de sa mine morale. 
Pour votre bien, nous vous exhortons à corriger une si triste attitude. 


(1) Noter la date récente tendant à prouver que Ummo n’est pas enterré. 

(2) Peut s’écrire: Ul^IMOAELEWEE. Gouvernement central composé de trois 
personnes. 

(3) Non traduit. 

(4) EDDIOO LAIIA ou EDDIO LAIYAA. Maladie mentale. 


G. RC£ISC 
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AEROSPATIAL. 


UN OBJET VOLANT BIEN IDENTIFIE: L’U.L.M "SOUCOUPE VOLANTE" 

AVEC AILES A FAIBLE ALLONGEMENT. 


Actuellement un Institut de Mécanique des Fluides travaille sur ce 

projet vaste et complexe. 

Découvrons si vous le voulez bien cet élégant astronef à décollage 
court. 



Avec une grande hélice, celui-ci aura une évolution maximum. En 
vol, on ne peut percevoir depuis le sol aucun échappement de moteur, 
bruit mécanique et sifflement de l’hélice. Ceux-ci étant occultés par 
l'aile. 

Egalement son profil épais, pour des raisons de solidité, permet un 
bon écoulement de l'air qui accentue sa vitesse. 

Dans l’avenir cet appareil pourrait bien être utilisé à des fins 
militaires à cause de sa discrétion. 


B.HUGUES 
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EN VENTE AU C.E.R.P.A 


LIVRES 

- AUTRES DIMENSIONS. CHRONIQUES DES CONTACTS AVEC UN AUTRE MONDE, 
DE JACQUES VALLEE- 98F. 

- TRANSFORMATION, DE WHITLEY STRIEBER- 27F. 

- L’ORDRE VERT, DE JIMMY GUIEU (1ère EDITION)- 120F. 

- PERCHE GLI EXTRATERRESTRI NON PRENDONO CONTATTO PUBLICAMENTE ? 

(Malheureusement encore en Italien)- 100F. p£ jviin//^2.za6i 

AUTRES 

- PORTE-CLEFS AVEC E.T- 15F. 


A TOUS CES TARIFS S’AJOUTENT DES FRAIS DE PORT ET D'EMBALLAGE. 


Des livres également à; 



L'ETOILE DU MAGE 

« La LIBRJIIRIE de l'ESOTERISME » 

11 ALLEES LÉON GAMBETTA 
13001 MARSEILLE 

(Métro St Charles - Noailles 
Parking Gambetta, Réformés et St Charles) 

Sï 91.95.66.43 
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LE 


DERNIER LI\/RE 

JUGEZ—LE RAR 


DE r^IGUERES 

VOUS-MEME ! 



COBAYE DES EXTRA-TERRESTRÊS 


1996 

LA REVELATION 




EN VENTE AU C.E.R.R.A. 


17 



































































































AP1A N‘’2 


LES OVNI SONT-ILS DE RETOUR A VALENSOLE ? 

(Suite de l’article paru dans AMA N°l). 


- Un bref résumé sur la découverte de traces suspecter sur le plateau 

de Valensole. 


Juin 1989, un agriculteur de Valensole (Alpes de Haute-Provence) décou¬ 
vrait dans un de ses chai-ips de lavandin une grande forme subcirculaire 
de couleur jaune avec en son milieu deux longues empreintes en creux 
dans le sol. Celui-ci ne put jamais expliquer l’origine de ces traces 
qui causèrent un préjudice certain à sa récolte. Au total il y avait 
une dizaine de plants désséchés et morts et une surface jaunie représen¬ 
tant des centaines de pieds traumatisés. Aucune observation de phéno¬ 
mènes aérospatiaux inexpliqués nous fut rapportée. 

Des Investigations qui donnèrent des rësxiltats concreta. 

Après proléremants, des échantillons de terre et de végétaux furent 
confiés à deux laboratoires de recherche aux fins d*analyse. En premier 
lieu, le GKRS nous démontra que rien de particulier ne s'était produit 
du point de vue chimique et minéral} il laissait entrevoir par contre de 
biens intéressantes et curieuses hypothèses. (Rapport public dans notre 
premier numéro). 

Un laboratoire de recherche agricole du Sud-Cuest effectua une 
étude chlmlO—organique approfondie. Quand à l'analyse des végétaux, elle 
fut' suspendue car iep dépenses s'élevant à plusieurs milliers de francs 
ne pouvaient être supportées par notre ;j6une groupement bénévole. 


-Des résultats d'enal.vse de terre oui nous apportèrent quelques 

surprises. 

Terre témoin I et 2 prise à l'extérieiir de la siirface jaunie. 

On constate une variation du calcaire et cie .7on activité. Les 
équilibres et déficits vont dans le même sens. 
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PRELEVEMENTS DE TERRE 
ET DE VEGETAUX AIT.GRAND St JEAN 
(VALENSOLE) LE 25/06/09, L*APRES MIDI 
CONDITIONS METEOROLOGIQUES : (CIEL BLEU, 
AUCUN VENT,CHALEUR) . 


VERS LA MAISON AGRICOLE ^ VERS LE 
DU PROPRIETAIRE DU CHAMP / VILLAGE DE 

! VALENSOLE 


VERS LA STATION 
DE CATALANY (CNRS) 

— > 


T—^ 



PRELEVEMENTS : I CARROTAGE 

2 RAMASSAGE MAIN 

3 RAMASSAGE MAIN 

LEGENDE J @ PLANTS DE LAVANDIN DESSECHES PARAISSANT MORTS 

@ PLANTS DE LAVANDIN TRAUMATISES (TIGES AVEC FLEURS 
COURBEES ALLANT VERS LE SOL) . 
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Prélèvements 1-2-3 

Le déséquilibre K/MGO est moins important. La sonde est systématiquement 
plus forte que dans les témoins. Les manganèses sont plus importants, 
indiquant des conditions de structures défavorables. 

Dans le prélèvement 2. soufre,fer,cuivre et zinc sont bien normaux alors 
que ce n’était pas le cas ailleurs. 

Ces trois prélèvements sont assez calcaires. 

Hypothèses réalistes de ce laboratoire. 

Dans ces conclusions, le responsable du laboratoire qui s'occupe de la 
partie analyse des sols^ nous pose en définitive certaines questions^ 
à savoir: 

Ces zones n*auraient-elles pas été s;irvo].ceii par dos appareils dont les 
gas d* échappetient avxai t périr les plantas (tractoitrs, iiélicop- 

tèreso». etc) ? Ce serait peut-être un début d’explication en 

teneur en aligo-éléments. Précision importante pour la recherche 
d’hydrocarbures qui peut être alors faussée par le temps. N’y a-t’il 
pas eu des manoeuvres militaires dans la région^ avant l’apparition des 
symptômes ? 

A ces conclusions nous répondrons que l’hypothèse de tracteurs pouvant 
provoquer de tels effets est à exclure étant donné que le propriétaire 
du champ nous a toujours affirmé qu’il n’était pas à l’origine de ces 

traces;il ne se connaît pas d'ennemis. 

pGut-csn invoquer la mauvaise foi de l®agriculteur qui, déposant plainte 
à la Gendarmerie, aurait à espérer ainsi un remboursement de ses do-mmage; 
par les assurances?' Il s*était dé;ja plaint de la présence d'hélicoptèrei 
militaires en lisière de ses champs. 

Mais nous sommes certains que de tels engins ne peuvent s'être posés au 
milieu de cette zone subclrculalre. . 


Rappelons à nos lecteurs que nous avons découvert sur le terrain deux 
longues traces creuses. L’une de 79cm et l’autre de 50cm de longueur, 
espacées toutes les deux d'une distance de 2 mètres. Leur largeur était 
d’une trentaine de cm. Aussitôt nous avons vérifié auprès de l'.^rmée de 
Terre qui possède des hélicoptères Alouette, Puma et Gazelle pour les 
principaux. 
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V/REF : Prelevement 1 


N/REF : 13 050 76 
1 / 
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LABORATOIRES ASSOCIES DE RECHERCHES AGRICO 



MR HUGUES BERNARD 
CERPA 


ANALYSE DE TERRE 

==> Analyse complété <== 


VISUALISATION 


t -\ 


Refus à 2mm 


0 

ANALYSE PHYSIQUE 



(s par Kg ce Perre sêcne) 



Sable grossier 


121 

Sable fin 


125 

Sable très fin 


197 

Limon 


262 

Argi1e 


276 

Matières organiques 


1 7 

Calcaire total 


444 

Calcaire actif 


113 

pH à 1 ’ eau 


S.O 

pH au KCl 


7.7 

Résistivité (Ûr:.3.:r.) 


433 ; 

ANALYSE CHIMIQUE 



(r.g par Kg ce terre sscrici 



Anhydride phosphorique 

P 2 O 5 


.méthode JORET-HEBERT 

156 

.méthode DYER 



Anhydride sulfurique 

SO 3 

86 

Oxyde de calcium 

CaO 

10613 

Oxyde de magnésium 

MgO 

151 

Oxyde de potassium 

K 2 O 

263 

Oxyde de sodium 

Na20 

38 

Fer 


14 

Manganèse réductible 


10.8 

Manganèse échangeable 


7. 7 

Cuivre 


1 .51 

Cuivre acétique 



Zinc 


0.29 


V 


(RE car ‘g) 

Ca = 377,7 Mg = 7.5 K 

Somme des bases = 392.0 


1 .2 


'' 



-\ 

CONDITIONS DE DEVELOPPEMENT DES RACINES 



défavorables 

risquées 

favorabl es 

Matières organiques 

TRES FAIBLES 



pH 



BASIC'JE 

Manganèses 







J 


/- 



-s 

FERTILITE CHIMIQUE 



DEFICIT 


EXCEDENT 


isportant faible 

normale 

codéré élevé 

P2O5 (Anhydride crosproricje) 




JORET-HEBERT 




DYER 




K20 (Oxyde de potassiuB) 


■ 


MgO (Oxyde de magnésiuiii} 


■ 


Cuivre 


■ 


Zinc 




Fer 









LIMON ARGILO-SABLEUX, CALCAIRE 


CM 


5.6 Na 


Limons tot./Arg. = 
Sable/Argile = 0.44 


1 .67 


Texture à risque 


KrO/MgO = 1.74 

CaO/MgO = 70.16 



















V/REF ; Prélèvement 2 


N/REF : 13 050 77 
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ti(HaErAIQIRESASSQClÉSDEREGHERCHESAGRICQLES 



RESULTATS 


MR HUGUES BERNARD 
CERPA 


ANALYSE DE TERRE 

==> Analyse complété <== 


VISUALISATION 


r>o 

ro 


Z 

O 

tsj 


Refus à 2mm 


0 

ANALYSE PHYSIQUE 

(g par Kg ca :êrre sèche) 



Sable grossier 


99 

Sable fin 


147 

Sable très fin 


208 

Limon 


273 

Argile 

Matières organiques 


275 

Calcaire total 


444 

Calcaire actif 


1 02 

pH à 1’eau 


8.0 

pH au KCl 


7.7 

Résistivité 'Chus.:*) 


4098 

ANALYSE CHIMIQUE 

(sg par Kg ce terre sèche) 



Anhydride phosphorique 

P 2 O 5 


.méthode JORET-HEBERT 

286 

.méthode DYER 



Anhydride sulfurique 

SO 3 

403 

Oxyde de calcium 

CaO 

10614 

Oxyde de magnésium 

MgO 

155 

Oxyde de potassium 

K 2 O 

266 

Oxyde de sodium 

NazO 

42 

Fer 


61 

Manganèse réductible 


28.2 

Manganèse échangeable 


6.0 

Cuivre 


2.13 

Cuivre acétique 

Zinc 


8.66 




^^ 


CONDITIONS DE DEVELOPPEMENT DES RACINES 



défavorables 

1 risQuées 

favorables 

Matières organiques 




pH 



3ASIQUE 

Fer 


1 

i 

NORMAL 

Manganèses 


i 

! 

1 


-- 



\ 

FERTILITE CHIMIQUE 



DEFICIT 


EXCEDENT 


iiQortant faible 

normale 

nodérê élevé i 

P2O5 (Anhydride phosphcrique) 




JORET-HEBERT 



■ 

DYER 




K2O (Oxyde de potassiusi) 


■ 


MgO (Oxyde de nagnésitiii) 


■ 


Cuivre 


■ 


Zinc 


■ 







(se par Kg) LIMON ARGILO-SABLEUX , CALCAIRE 

Ca = 377.7 Mg =7.7 K = 5.7 Na = 1.4 

Somme des bases = 392.4 

Limons tot./Arg. = 1.75 Texture à risque KzO/MgO = 1.71 

Sable/Argile = 0.36 CaO/MgO = 68.33 




















V/REF : Pralevement 3 


N/REF ; 13 050 73 
1 / 
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XABQiïMŒROrASSQCIËSDERECHERCHESAGRICO^^^^ 



MR HUGUES 3ERNARD 
CERPA 


ANALYSE DE TERRE 

==> Analyse complété <== 


RESULTATS 


VISUALISATION 


Refus à 2mm 


1 1 1 

ANALYSE PHYSIQUE 

(g par Kg de terre sèche) 

Sable grossier 


93 

Sable fin 


125 

Sable très fin 


212 

Limon 


259 

Argile 


294 

Matières organiques 


17 

Calcaire total 


297 

Calcaire actif 


74 

pH à 1’eau 


3.0 

pH au KCl 


7 .4 

Résistivité (Chis.:*) 


4279 

ANALYSE CHIMIQUE 

(ag par Kg de terre sèche) 

Anhydride phosphorique 

P 2 O 5 


.méthode JORET-HEBERT 

179 

.méthode DYER 

Anhydride sulfurique 

SO 3 

92 

Oxyde de calcium 

CaO 

10659 

Oxyde de magnésium 

MgO 

1 14 

Oxyde de potassium 

K 2 O 

279 

Oxyde de sodium 

Na20 

19 

Fer 


1 2 

Manganèse réductible 


4.5 

Manganèse échangeable 


5.5 

Cuivre 


0.91 

Cuivre acétique 

Zinc 


0.37 

î par Kg) 

î=379.3 Mg= 5.6 K= 

5.9 

Na = 0.6 






CONDITIONS DE DEVELOPPEMENT DES RACINES 



défavorables 

risquées 

favorables 

Matières organiques 

IRES FAIOLES 



pH 



9ASIGUE i 

Manganèses 


'•J c::! :: : jc; 

„ 


CV 


Fl 

ERTILITE CHIMIQU 

DEFICIT 

iiportant faible 

E 

normale 

EXCEDENT 
nodéré élevé 

P2O5 (Anhydrida chcspncriqae) 




JORET-HEBERT 


■ 


DYER 




K2O (Oxyde de potassiua) 


■ 


MgO (Oxyde de magnésiai) 




Cuivre 


i ■ 


Zinc 




Fer 









ARGILE LIMONO-SABLEUSE, CALCAIRE 


Somme des bases = 391.5 


Limons tot./Arg. = 1.60 

Sable/Argile = 0.32 


Texture à risque 


KzO/MgO = 2.45 

CaO/MgO = 93.62 
























V/REF : Prelevement terre témoin 1 


N/REF : 13 050 74 
It' 
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L'IiABQRATQIRESASSaCIÉSQERQIHERCHESAGRICQtB 



MR HUGUES BERNARD 
CERPA 


ANALYSE DE TERRE 

==> Analyse complété <== 


VISUALISATION 


ro 

4^ 


Z 

O 

N) 


Refus à 2mm 


250 

ANALYSE PHYSIQUE 

(g par Kg ce terre sèche) 

Sable grossier 


112 

Sable fin 


78 

Sable très fin 


194 

Limon 


260 

Argi1e 


339 

Matières organiques 


17 

Calcaire total 


234 

Calcaire actif 


76 

pH à 1’eau 


8, 

pH au KCl 


7. 

Résistivité (Ohas.ci) 


5167 

ANALYSE CHIMIQUE 

(ag par Kg de terre sèche) 

Anhydride phosphorique 

P 2 O 5 


.méthode JORET-HEBERT 

238 

.méthode DYER 

Anhydride sulfurique 

SO 3 

36 

Oxyde de calcium 

CaO 

10088 

Oxyde de magnésium 

MgO 

97 

Oxyde de potassium 

K 2 O 

297 

Oxyde de sodium 

Na20 

7 

Fer 


12 


Manganèse réductible 
Manganèse échangeable 
Cuivre 

Cuivre acétique 
Zinc 


4.9 

1.9 

0.66 

0.29 


(ze ;3r Kg) 

Ca = 359.0 Mg = 4.8 

Somme des bases = 370.4 


K = 


Na = 


CONDITIONS DE DEVELOPPEMENT DES RACINES 

\ 


défavorables 

risQuées 

favorables 

Matières organiques 

TRES FAIBLES 



pH 



BASIQUE 

Manganèses 



mmi 

— __ 





\ 

FERTILITE CHIMIQUE 



DEFICIT 


EXCEDENT 


iiportani faible 

normale 

lodéré élevé 

P2O5 (Anhycride phosphoriqiie) 




JORET-HEBERT 


■ 


DYER 




K2O (Oxyde de potassiua) 


■ 


MgO (Oxyde ce aagnésiua) 




Cuivre 




Zinc 

Fer 









ARGILE LIMONO-SABLEUSE, CAILLOUTEUX. CALCAIRE 


6.3 


0.2 


Limons tot./Arg. = 1.34 

Sable/Argile = 0.33 


Texture à risque 


K20/Mg0 = 3.05 

CaO/MgO =103.32 
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V/REF : Prélèvement terre témoin 2 


N/REF : 13 050 75 
1 / 
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LABORATOIRES ASSOCIES DE RECHERCHES AGRICOLES 



MR HUGUES BERNARD 
CERPA 


ANALYSE DE TERRE 

==> Analyse complété <== 


RESULTATS 


VISUALISATION 


r 


N 

Refus à 2mm 


714 

. ANALYSE PHYSIQUE 



(g par Kg de terre sècnel 



Sable grossier 


149 

Sable fin 


145 

Sable très fin 


189 

Limon 


243 

Arg i 1 e 


274 

Matières organiques 



Calcaire total 


442 

Calcaire actif 


139 

pH à 1’eau 


8.2 

pH au KCl 


7.5 

Résistivité (Chr.s.:iî 


5353 

. ANALYSE CHIMIQUE 



(irg par Kg je terre sècre, 



Anhydride phosphorique 

P 2 O 5 


.méthode JORET-HEBERT 

252 

.méthode DYER 



Anhydride sulfurique 

SO 3 

99 

Oxyde de calcium 

CaO 

10777 

Oxyde de magnésium 

MgO 

84 

Oxyde de potassium 

K 2 O 

250 

Oxyde de sodium 

Na20 

9 

Fer 


30 

Manganèse réductible 


2.2 

Manganèse échangeable 


1 .8 

Cuivre 


0.87 

1 Cuivre acétique 



Zinc 

[ 


0.69 




(«e par Kg) 

Ca = 383.5 Mg = 4.2 K = 5 

. 3 

Na = 0.3 


Somme des bases = 393.3 


CONDITIONS DE DEVELOPPEMENT DES RACINES 



défavorables 

risquées 

favorables 

Matières organiques 




pH 



BASIQUE 

Fer 



normal 

Manganèses 



NORMAUX 


FERTILITE CHIMIQUE 



DEFICIT 


EXCEDENT 


inportant faible 

normale 

Bodéré élevé 

P2O5 (Anhydride phosphorique) 




JORET-HEBERT 


■ 


DYER 




K2O (Oxyde ce potassiue) 


■ 


MgO ^Gxyde de lagnêsiuï} 

— 



Cuivre 


■ 


Zinc 









LIMON ARGILO-SABLEUX, TRES CAILLOUTEUX. CALCAIRE 


Limons tot./Arg. = 1.58 

Sable/Argile = 0.54 


KzO/MgO = 2.97 

CaO/MgO =128.06 


LT 

CVJ 
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L’hélicoptère Puma possède deux fois deux roues jumelées à l’arrière^ 
de 25cm de longueur et de 10cm de large pour chacune et dont l’espace¬ 
ment dépasse les 2 mètres entre les deux groupes de roues. 

Des données qui ne coïncident pas aux mesures de nos traces. 

Quant aux hélicoptères Alouette 2 et Gazelle, ils possèdent tous deux 
■ patins d’une longueur de plus de 2 mètres et d’une largeur d’environs 
10cm. Ces mesures sont valables pour chaque patin. 

Notons également que quand un hélicoptère se pose, sa vitesse résiduelle 
provoque des empreintes en longueur qui s’élargissent en fin de course 
de l’appareil. 

La longueur de l’empreinte dépend de la vitesse de celui-ci. De même, 
nous avons été informés qu’il n’y avait eu aucune manoeuvre militaire 
dans les quinze jours précédente la découverte des traces. 

Vérifications faites également auprès de pilotes d’ULM qui nous en ont 
indiqué deux sortes : 

- Les pendulaires qui ont un espacement entre leurs deux roues arrières 
de lm50 à lm70. 

- Ceux de type avion dont l’espacement entre les deux roues varie de 
lm20 à lm50. 

Encore des données qui ne coïncident pas avec les mesures des traces 
découvertes. 

Traces identifiées ou pas ? 

Aptes une enquête minûtieuse, il reste de nombreuses Irfpothèses 
:ux’e.iGnt terrestres énoncées dons le bulletin elles ne peuvent 

être vérifiées fuute d’énormes moyens financiers eue nous ne possé- 
ic -:s.s» 

Nous ne pourrons jamais savoir s’il y a eu: 

- des hydrocarbures qui expliqueraient les teneurs en oligo-éléments; 
pesticides en trop grande quantité. 

- des acides, solvants ou d'autres produits chimiques déversés clandes¬ 
tinement sur le lavandin. 

- expérimentations de technologies de pointe :._,m?.cm'CtinGs Contins à 

"ro^ulsion nuclcohro m/ec r.,yoniiû lonts me " C)uvm''-t p ^s ctro 

recel. G pea* '.n ri. pie.- c.-.-iptotir G-eimsr e.e le, Gender .lerie ITo.tionale). 
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’CV 


r-/._r'.,irnt des surfaces ;j._.unios nen 
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AMA N"2 


des trauiatis: 
Belgique dcjis 


les de Tégétau:^:, tels ceux treuvis deru-ière lent en 
le cliaip d*im agriculteur au uoaent de la grande vague. 


B. HUGUBS 



5 raçe, ô desespoir, OVNI que je ne saurais voir ! 


-w # - # • • 9 -• m m m-m-m * 

• • • FliASH • • • PIiASH • • • PliASH« « • Px>AËH * • * PLA3H • • • PLASH # * • PLASH• • • £^ASH • • • PLASH• • 

9 • • m m • »->- m 

Le 05 Octobre 50 à 2CE, le conftrencler écrivain Jean MI6UERES et 
«cobaye des E*T.** donnera une conféreoice-fiébat à la salle Mazenod, 88 rue 
d’Auba^e à BlaroeD.le. Thëtae; *’19S6, la révélation**# 


. - Le CERPA sera présent à la Poire de Marseille 
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ACTIVITE DE NOTRE CENTRE 


-Réunions de Travail sur les Phénomènes Aérospatiaux, météorologiques 
et astronomiques. 


-Enquêtes sur les témoignages d’observation de Phénomènes Aérospa¬ 
tiaux non identifiés. 


-Veillées d'initiation à l'astronomie et surveillance du ciel 
(une fois par mois environ). 


-Sorties sur les lieux d'apparitions de Phénomènes Aérospatiaux et 
terrestres non identifiés. 


-Visites d'organismes scientifiques (observatoires astronomiques. 
Centre régional de la navigation aérienne. Centres Météorologiques, 
Laboratoires du CNRS). 

-Séances cinématographiques. 

-Repas d’amitié avec débats. 

-Participation à des congrès scientifiques et de recherches sur 
les Phénomènes Aérospatiaux non identifiés. 

-Diffusion et préparation du bulletin A.M.A (Aérospatial, Météoro¬ 
logique, Astronomique). 

-Prêt de livres de notre bibliothèque (près de 200 titres). 


PARTICIPEZ ACTIVEMENT 


?♦ 


LE CERPA, C'EST D'ABORD UNE AMITIE 






NOTRE RECHERCHE COUTE TRES CHER ! 


EX: 1000F POUR DES ANALYSES DE TERRAIN. 


SOUTENEZ — NOUS RAR \/OTRE ABONNEMENT 


'NOM: 

iPRENOM: 

‘adresse : 

(VILLE: 

•code POSTAL: 
jpAYS: 

I PRIX DE L’ABONNEMENT: 70gg . (A L’ORDRE DU C.E.R.P.A.) 

I -EGALEMENT DEVENEZ MEMBRE OU CORRESPONDANT DU C.E.R.P.A.- 
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Le CERPA remercie vivement les personnes suivantes 
qui ont contribué à la réalisation de ce bulletin 

Coll, nous l’espérons, sera aoiélioré au cours 
des procliaines parutions. 

Messieurs : Armand RUIZ 
Michel SEYER 
Henri BALLESTRIERO 


...et la Librairie "l’Etoile du Mage" à MARSEILLE. 



